
Pour nous contacter afin de 

planifier une formation à votre 

école, dans votre comité, 

syndicat ou autre: 

Jacques Pétrin 
Coordonnateur de la Table 

nationale de lutte contre 

l’homophobie et la transphobie 

des réseaux de l’éducation  

 

petrinjacques@gmail.com 

andree-ann.frappier@gmail.com 
 

La formation proposée est d’une 

durée de 60 minutes et comporte 

une période d’échange et de 

discussion. Il est également 

possible d’adapter la formation 

selon vos besoins plus particuliers 

et vos disponibilités.  

 

En bref: 
 

    Démystifier les identités 

transgenres et non-binaires à l’aide 

de théorie et de mises en contexte; 

 

     Aborder l’expérience particulière 

des jeunes trans* et non-binaires et 

les défis qu’ils peuvent vivre; 

 

    Discuter de stratégies à succès 

à adopter afin de rendre le milieu 

scolaire moins stéréotypé; 

 

    Proposition d’une liste de 

ressources et de matériel 

pédagogique; 

 

    Moment ouvert de discussion et 

de questions. 

 

 Suite à cette formation, le personnel 
enseignant, professionnel, de soutien 
ainsi que la direction sera outillé afin de 
comprendre la réalité et les défis de ces 
enfants et contribuera ainsi à leurs offrir 
un environnement plus inclusif pour le 
bien de tous et toutes. 
. 

Jacques Pétrin 
Coordonnateur de la Table 

nationale de lutte contre 

l’homophobie et la transphobie 

des réseaux de l’éducation  

 

petrinjacques@gmail.com 

formations@enfantstransgenres.ca 
 

Andrée-Ann Frappier 
Coordonnatrice des formations 

Enfants Transgenres Canada 

 



Ce projet est une initiative de 

l’organisme à but non-lucratif 

Enfants Transgenres Canada. Cet 

organisme, basé à Montréal, a vu 

le jour en 2013 et il vise à offrir des 

espaces sécuritaires pour 

l’échange, le soutien et le partage 

d’expériences des enfants trans* et 

d’expression de genre non-binaire, 

de leurs parents, ainsi que de leurs 

fratries. L’organisme a également 

pour objectif de sensibiliser la 

population aux besoins des enfants 

et des jeunes trans*, à défendre les 

droits de ces jeunes et de leur 

famille ainsi que promouvoir leurs 

intérêts. L’organisme regroupe 

principalement les enfants trans*, 

leur fratrie, leurs parents ainsi que 

leurs aillié.e.s.  

Plusieurs de nos formateurs-trices 

en sont d’ailleurs membres. 

Pour plus d’informations: 

gendercreativekids.ca  

(anglais & français) 

Ce projet bénéficie également de l’appui de la 

Coalition des famille LGBT  et de la Table 

nationale de lutte contre l’homophobie et la 

transphobie des réseaux de l’éducation. 

Les jeunes trans* constituent une 

des populations les plus 

vulnérables, les plus susceptible de 

vivre des situations de 

discrimination, de harcèlement et 

de violence. Plusieurs jeunes 

transgenres ne se sentent d’ailleurs 

pas en sécurité à l’école.  

Ils sont 7 fois plus à risque de se 

suicider.  

 

 
1Moller et al, 2009 

Le Gouvernement du Québec reconnaît 

déjà cette réalité. Notamment, l’objectif 

1.5 du Plan d’action concerté pour 

prévenir et contrer l’intimidation 2015-

2018 vise à accompagner les milieux 

scolaires pour une meilleure prise en 

compte de la diversité de genre et de la 

diversité des familles, d’une part, et de 

faire la lutte contre l’intimidation 

homophobe et transphobe une de ses 

priorités.  

 

Avec l’appui du Ministère de la Justice  

et de son projet Lutte contre 

l’homophobie, l’organisme Enfants 

Transgenres Canada a mis au point une 

formation afin de sensibiliser les écoles 

en démystifiant la réalité de ces enfants 

et ces jeunes. Pour l’année scolaire 

2016-2017, la formation est offerte 

gratuitement aux écoles primaires et 

secondaires francophones et 

anglophones du Québec. 

 

Ainsi outillé, le personnel enseignant, 

professionnel, de soutien ainsi que la 

direction contribuera à offrir un 

environnement où toutes et tous peuvent 

apprendre et s’épanouir pleinement. 

 

à la naissance ne garantit en rien que 

l’enfant se sentira « en harmonie » 

avec cette assignation, et encore 

moins avec ce qui est attendu en 

matière d’expression de genre pour 

un sexe ou l’autre. 
 

   L’assignation d’un sexe 

Les recherches démontrent que de 

2,6 à 6% des garçons et entre 5 à 

12% des filles se sentent, 

s’identifient, se comportent ou 

s’expriment différemment de ce qui 

est attendu d’eux et d’elles selon le 

sexe assigné à la naissance1 . 
 
Ces enfants, bien qu’ils soient 

nombreux, sont souvent invisibilisés, 

leurs comportements étant étouffés 

par la pression à se conformer. 
 


